
  

 

Sommaire 
Edito P 1 

Les comptes du secteur 
Le denier de l’eglise 

P 2 

A lire... P 3 

Sté Saint -Vincent- 
de -Paul 
Des nouvelles du  
père Jean-Victor 

P 4 

Se faire avoir 
Saint -Valentin 

P 5 

Un ailleurs très 
instructif 

P 6 

Des nouvelles  de 
l’aumônerie  

P 9 
&10 

Prière P 11 

Calendrier P 12 

Des nouvelles des 
paroisses 

P 7  
à 9 

Comité de rédaction  
Juvénal RUTUMBU,  Claude BERTRAND, 
Bernard COUTIN, Michel DESCAVES, 
Philippe FROIDURE, Christiane  LACOUR 
Jean-Noël LHUILLIER. 
Composition – mise en page  
Valérie DUGRÉ 

Paroisses de Bièvres-Igny-Vauhallan 
Igny : 4bis rue de l’Eglise 
� 01 69 41 08 17 

Bièvres : 23 place de l’Eglise 
� 01 69 41 20 47 (répondeur/fax) 
Vauhallan : 9 impasse de l’Eglise 
� 01 69 41 39 34 - 06 41 14 18 30 

Paroisses de Lozère-Villebon-Villejust 
5 rue Charles Péguy  
� 01 72 86 90 65 

accueil.lvv@gmail.com 

Paroisse Saint-Martin de Palaiseau  
5 impasse de la Terrasse  
� 01 60 14 01 83 
� 01 69 31 27 85 

stmartinpalaiseau@wanadoo.fr  

Paroisse Saint-Michel de Palaiseau  
45 rue de l’Effort Mutuel  
� 07 60 93 75 14  

LE PARADOXE DES RAMEAUX 
 
"Hosanna ! Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! Béni soit le roi 

d’Israël !" (Jn 12, 13).  
Rameaux ! Fête improvisée par la foule des pèlerins et la foule qui suit 
Jésus. Fête spontanée en l'honneur de Jésus, en qui la foule reconnaît 
unanimement un envoyé de Dieu, et dont elle proclame la divinité. Fête en 
chemin, où le sens commun de la foule laisse jaillir de son cœur, sa 
louange pour son Dieu qui chemine avec elle. Et pourtant, celui qui est 
reconnu comme roi et comme Dieu, hier acclamé, sera demain conspué. 
Hier monté sur le petit d'un âne, demain élevé entre ciel et terre sur un 
instrument de torture : la croix. Drame d'une vie !  
Voilà la face cachée de la fête des Rameaux qui se dévoile. Elle semble 
être le résumé de la vie, avec le drame qui peut y être vécu à tout moment. 
Bien entendu, cet hôte indésirable qui se tapit dans l'ombre de toute vie, 
n'est jamais recherché, ni voulu. Malheureusement, il semble quelquefois, 
sinon souvent ou toujours s'inviter à la fête de la vie, qui habituellement 
paraît un moment d'oubli. Que faire face à la visite de cet hôte de 
tourment, quand il s'impose ? Comment l'exorciser ? Et quel en serait le 
remède approprié ?  
"Hosanna ! Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! Béni soit le 
Règne qui vient, celui de David, notre père. Hosanna au plus haut des 
cieux !» (Mc 11, 9-10). Au cœur de la fête des Rameaux, où le peuple de la 
foi et de la promesse reconnaît spontanément son Espérance qu'il 
ovationne, nul doute que Jésus est la réponse. Une réponse qui se découvre 
et qui est accueillie à la lumière de la foi. Dans la foi, c'est Jésus, que dans 
le symbolisme de la foule, nous avons déjà accompagné sur son chemin 
qui passe de l'honneur (les Rameaux) ; aux souffrances, peurs, angoisses, 
rejets, inimitiés, trahisons, maltraitances, solitudes, maladies (la croix). 
Mais pour finir, la croix fait éclater le soleil et la joie sans fin de la 
résurrection : Pâques de l'Agneau, jour du renouveau, jour du Seigneur, 
jour de Pâques, dimanche de la foi, dimanche des chrétiens. 
En retour, c'est également Jésus qui, dans la foi nous accompagne, et qui 
toujours nous soutient et nous porte sur nos chemins, particulièrement au 
cœur de nos tribulations et des vicissitudes de la vie. En lui sont notre foi 
et notre espérance. En lui sont notre joie et notre renouveau. Pour les 
chrétiens que nous sommes, les Rameaux sont une fête où de nouveau, 
nous professons la foi en Jésus notre salut et notre vie. Alors, la semaine 
dite ''Sainte'' qui s'ouvre avec les Rameaux nous permet de contempler 
davantage Dieu et son cœur, et de nous laisser entraîner dans son amour, 

où nous demandons à être 
davantage comblés des grâces 
de Dieu : grâces de la 
compassion, de la patience et 
de la bonté ; grâces de la 
bienveillance, de la paix et de 
la joie du cœur.  
A tous, je souhaite bonne fête 
des Rameaux ; bonne Semaine 
Sainte; et bonne fête de 
Pâques. 

Père Mesmin Koukponou 
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 Les comptes du secteur 

2013 2014

Total des produits 39 882 € 41 188 €

dont  versé  par paroisses 36 578 € 36 764 €

Total Charges 398 822 € 42 760 €

Charges sociales des prêtres 14 484 € 13 879 €

Déplacements 6 089 € 6 132 €

Mise à disposition de personnel 13 511 € 16 617 €

Secteur

2 013 € 2 014 € 2 013 € 2 014 € 2013 2014 2013 2014

Total des produits 109 145 € 91 870 € 20 874 € 23 811 € 29 974 € 31 978 € 36 344 € 34 897 €

Quêtes 31 283 € 31 132 € 10 381 € 12 433 € 12 018 € 13 533 € 19 128 € 18 820 €

Casuel 29 395 € 30 859 € 1 120 € 1 440 € 6 460 € 5 709 € 10 645 € 9 640 €

Cotisations caté 6 970 € 5 675 € 0 € 0 € 4 335 € 4 370 €

Dons 2 897 € 3 429 € 1 325 € 2 410 € 1 145 € 3 937 € 5 557 € 5 088 €

Divers 14 895 € 18 375 € 8 048 € 7 528 € 6 016 € 3 496 € 1 014 € 1 349 €

Invest. Souscriptions 23 705 € 2 400 € 0 € 0 € 0 € 0 € 0 € 0 €

Total charges 104 358 € 83 267 € 22 688 € 24 661 € 37 955 € 31 730 € 28 301 € 31 588 €

dont investissements 19 664 € 0 € 697 € 774 € 9 691 € 6 736 € 1 316 € 2 500 €

St-Martin Palaiseau Saint-Michel Villebon VillejustLozère

Denier de l'Eglise 2014  

Depuis la séparation de l’Eglise et de l’Etat, l’Eglise catholique ne bénéficie d’aucune aide publique. 
Elle ne bénéficie pas non plus de subventions du Vatican et dépend uniquement des contributions 
des catholiques. Le Denier représente donc une source de financement indispensable. Nos 
réserves financières s’épuisent, il est temps que la solidarité fraternelle de tout le peuple des 
baptisés s’exprime. Je compte donc sur vous pour prendre votre responsabilité de baptisé : faire 
vivre l’Eglise dans toutes ses dimensions, lui donner tous les moyens de sa mission. 
Je vous remercie de tout cœur, au nom de tous les prêtres et laïcs rémunérés du diocèse, et je 
vous assure de notre prière. 

Mgr Michel Dubost 
 
Tout d'abord, un coup d'œil sur les comptes additionnés 2013 du diocèse (les derniers approuvés) : 

produits d'exploitation :    10,771 M€ (- 4,5 %) 
  dont :  denier    3,281 M€ 
    quêtes    1,764 M€ 

   casuel    1,250 M€ 
charges d'exploitation :    11,768 M€ (+ 1%) 
résultat d'exploitation :      -  997 000 €. 
 

En tenant compte du résultat financier et du résultat exceptionnel, et après amortissements et provisions 
comptables, le résultat définitif pour l'année 2013 est de - 241 000 € contre - 289 000 € en 2012. 

2013 2014 2013 2014 2013 2014

Total des produits 37 345 € 40 471 € 24 831 € 47 700 € 8 110 € 10 270 €

Quêtes 12 201 € 11 012 € 6 737 € 7 534 € 3 079 € 3 980 €

Casuel 13 925 € 11 328 € 9 007 € 8 322 € 1 600 € 2 300 €

Cotisations caté 5 235 € 4 225 € 2 675 € 2 895 €

Dons 1 086 € 800 € 250 € 160 € 450 € 100 €

Divers 4 898 € 6 446 € 6 162 € 16 568 € 2 981 € 3 890 €

Invest. Souscriptions 0 € 6 660 € 0 € 12 220 €

Total charges 31 229 € 30 466 € 27 214 € 45 192 € 5 425 € 4 978 €

dont investissements 1 177 € 0 € 1 286 € 18 060 €

VauhallanIgny Bièvres
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Retraite Au Vatican Avec Sa Sainteté Paul VI 
Voillaume René  - Éditions : Fayard - 277pp - 1969  

 
 Le père René Voillaume a eu l’honneur en 1968, d’être choisi par le pape Paul VI comme 
prédicateur de la retraite du Vatican, pour lui-même et un grand nombre de prélats. Vous allez 
dire oh là là, ce livre n’est pas fait pour moi, sûrement trop "intello", théologique, 
exégétique….Détrompez-vous, il n’en est rien. L’auteur s’adresse avant tout, à des baptisés – qui 
certes ont de grandes responsabilités ecclésiales, mais au départ, ils sont baptisés. La retraite sous 
forme d’entretiens s’adresse donc à chacun d’entre nous. 

Sachez que dans son allocution finale de remerciements, le pape Paul VI a fait « part de son sentiment de vive 
satisfaction spirituelle, d'intime joie, de découvertes merveilleuses, qu’il pensait ne plus devoir conquérir après 
une longue expérience et tant d’année de méditations ». Alors lancez-vous et découvrez cette magnifique œuvre. 
 Vous entrez dans le livre, en partant au désert avec le prophète Élie qui , comme nous bien souvent, est 
découragé, à bout de force, misérable devant Dieu…Et Dieu lui donne une « nourriture humainement ridicule » : 
une galette… pour continuer le chemin… 
Puis l’auteur nous entraîne dans le « monde de Jésus » (monde pris entre le « monde invisible de Dieu » et le 
« monde fini de l’homme ») et en partant des apôtres, nous interroge : « qu’aurions-nous pensé à la place des 
apôtres ? Connaissons-nous vraiment Jésus ? » Il nous fait alors découvrir qu’une « remise totale » de nous-
même, comme Marie, dans la confiance, la simplicité, l’humilité rentre dans le plan de Dieu et avec Jésus nous 
contemplons le Père… 
 Avec surprise, nous sortons soudain de notre torpeur quand l’auteur nous demande : « Croyez-vous 
réellement, que Jésus, vous aime personnellement ? Acceptez-vous les chemins inattendus de l’Amour de Jésus ? 
Acceptez-vous de le rencontrer LUI, pour faire Sa volonté, pour vivre de Sa Joie ? » 
Cela est possible : par la prière si pour nous, « prier c’est penser à Dieu en l’aimant » (Charles de Foucauld), par 
l’Eucharistie, par l’amour de nos frères – pas seulement avec de bonnes intentions mais – de manière divine, 
comme des hommes rachetés par l’obéissance libre de Jésus. 
 A nous, qui avons l’habitude de la Passion et de la Résurrection, le p.Voillaume demande : « Avons-nous 
tout compris ? Sommes-nous directement et profondément concernés par la Passion ? »  
Oh, juste un petit morceau de la passion aurait suffi… 
Eh bien Non ! Pour nous sauver, il faudra pour chacun de nous, TOUTE la Passion dans sa TOTALITÉ. Nous 
avons besoin de l’infini des souffrances de Jésus, dans notre petitesse, pour porter les stigmates invisibles de la 
Passion à travers nos souffrances en union à l’obéissance du Christ. 
 Il est émouvant de lire, comment ce prêtre rappelle à tous ces hauts dignitaires de l’Église, qu’il ne suffit 
pas d’enseigner la résurrection, mais que chacun d’eux doit en vivre, dans son appel, sa fidélité, sa solitude, son 
obéissance et combien l’avenir des futures générations de prêtres les préoccupe. 
 Vous ne serez pas perdu dans l’entretien concernant la Pauvreté. Vous aurez l’impression d’entendre le 
pape François …. 
 Un merveilleux chapitre sur Marie, mère de Jésus, vous rappellera qu’on ne peut être mère qu’avec son 
corps, même au ciel et dans la gloire. 
 Oui, vous vivrez, un « sentiment de vive satisfaction spirituelle, d'intime joie, et de découvertes 
merveilleuses » Paul VI 

Solange Cardinal 

Denier de l'Eglise 2014  
pour le DIOCESE 

 
Produit :  3,318 M€ (+ 1,14). 
Don moyen : 310 €. 

Nombre de donateurs : 10 715 (- 0,6 %) (sur 24 000 ménages 
pratiquants !) 
57 paroisses et 14 secteurs sont en augmentation. 
Pour financer le traitement des prêtres et les salaires des laïcs 
en mission sur le diocèse, ce à quoi est destiné le Denier de 
l'Eglise, il aurait fallu 4,8 M€, soit 1,5 M€ de plus. Si tous les 
ménages pratiquants versaient leur contribution au Denier de 
l'Eglise (dans la mesure de leurs moyens, bien sûr), il n'y 
aurait plus de problème pour le paiement des traitements et 
salaires ! 

Denier de l'Eglise 2014  
pour le SECTEUR 

 
Bièvres :    26 228 € (- 6 %) 
Igny :     41 837 € (-17 %) 
Lozère :    30 296 € (+ 6 %) 
Saint-Martin   95 509 € (+ 2 %) 
Saint-Michel   24 896 € (+ 26 %) 
Vauhallan :   21 987 € (+ 54 %) 
Villebon :   32 090 € (+14 %)  
 
Secteur : 272 842 € (+ 4 %) 
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 Société de Saint-Vincent-de-Paul 
 

La Société de Saint-Vincent-de-Paul (SSVP) est une association catholique de laïcs, reconnue 
d’utilité publique. Ses bénévoles se mettent au service des personnes seules ou démunies. Ils/elles 
agissent en équipe fraternelle, appelée « Conférence », et initient des actions locales ciblées. La 
SSVP vit essentiellement de dons. 

 La charité de proximité est le cœur d’action de la SSVP. Nos bénévoles interviennent près de chez eux, et 
accompagnent les personnes dans la durée. Nos actions sont simples et discrètes, mais elles répondent toujours à un 
besoin local. Historiquement, l’action phare de la SSVP est la visite à domicile. Soutenir celui qui souffre exige un 
profond respect de la personne humaine et une compassion véritable. L’association est placée sous le patronage de 
saint Vincent de Paul et les bénévoles agissent dans l’esprit de la spiritualité vincentienne. 

 À la SSVP, le service des plus pauvres est indissociable de la vie de foi. Voilà la spécificité de notre démarche. A 
Palaiseau, les bénévoles se retrouvent une fois par mois pour discuter des visites faites, mais aussi pour partager un 
texte afin de nourrir cette vie de foi. En 2014, nous étions 5 volontaires qui avons effectué plus de 500 visites à 
domicile ; chacun à son rythme : moi-même je ne fais qu’une visite par semaine. Cette année, nous sommes 6 
volontaires, et nous cherchons d’autres volontaires car il y a beaucoup de demandes de visites. 

 Les personnes visitées par notre conférence sont principalement des personnes âgées, souvent des ancien(ne)s 
paroissien(ne)s, des personnes seules ou des couples isolés. Nous les visitons à leur domicile, ou parfois en maison 
de retraite ; nous offrons ainsi une distraction, un rendez-vous qui fait que le temps passe plus vite pour eux. En 
échange, on reçoit les plus beaux sourires du monde et ces sourires vont droit au cœur. 

François Danis, Président de la conférence de Palaiseau. 06 34 03 15 56 

Parler de mon expérience pastorale au bout de cinq 
mois de présence dans ce diocèse de Bourges, ne peut 
être qu’une modeste contribution. Car à mon humble 
avis, ces premiers mois constituent un temps 
d’observation et de recul en vue d’une pastorale 
mieux adaptée à notre configuration paroissiale. 
Toutefois, cette contribution portera principalement 
sur notre implication dans la réalisation du projet 
pastoral de l’ensemble paroissial Saint-Etienne, Sacré
-Cœur et Sainte-Barbe. 
 En effet ce projet est marqué par le souci d’une 
réorganisation paroissiale qui tient compte des 
conditions actuelles de nos différentes communautés. 
Il faut signaler que cette initiative est en grande 
partie, le fruit de la capacité d’anticipation et du 
souci constant de réflexion et d’approfondissement de 
l’équipe presbytérale à laquelle je me suis joint. Et ce 
travail entamé depuis cinq ans, se réalise en plusieurs 
étapes marquées par des temps de sensibilisation, de 
formation, de consultation et d’expérimentation. 
 L’objectif visé ici consiste à redynamiser nos 
différentes communautés chrétiennes en vue de 
témoigner ensemble, et de façon plus efficace, de 
l’Évangile conformément à la donne actuelle. Il s’agit 
donc de passer d’ici l’année prochaine, de trois 
paroisses à une seule. Par conséquent, nos paroisses 
actuelles deviendront des unités pastorales conduites 
par les équipes de communauté qui elles-mêmes, 
s’appuieront sur un seul conseil pastoral et sur un 
conseil économique. Une telle mission est difficile et 

Des nouvelles du père Jean-Victor... 
délicate dans un contexte où chaque communauté est 
attachée à son clocher et s’identifie quasiment à elle. 
Toutefois, cette manière de faire Église favorisera 
davantage le vivre ensemble au-delà des frontières 
intercommunautaires et fera évoluer les mentalités 
quant à la coresponsabilité. 
Sur le plan de la catéchèse par exemple, nous pouvons 
noter quelques avancées : les catéchistes collaborent de 
plus en plus ; tous les temps forts sont vécus ensemble 
par tous les enfants du catéchisme. 
Au niveau des équipes de communauté, des mouvements 
et services, des échanges deviennent de plus en plus 
fréquents ; ce qui brise progressivement les barrières 
entre eux. Nous profitons donc de ce climat pour 
proposer à tous un approfondissement de la foi qui 
passe par la formation. C’est dans cette perspective que 
j’organise, avec l’appui du curé, des soirées de 
réflexion autour de quelques thèmes. Pour le premier 
trimestre de l’année prochaine par exemple, j’envisage 
d’aborder la problématique suivante : 
Comment la centralité de la célébration eucharistique 
constitue-t-elle le lieu de l’élan missionnaire ? 
En réfléchissant sur ce thème, il s’agira de voir 
comment la recommandation du Christ « Vous ferez 
cela en mémoire de moi » dépasse purement le cadre 
liturgique pour avoir un impact sur la triple dynamique 
du témoignage, de la communion et du service. Nous 
espérons atteindre cet objectif de réorganisation 
paroissiale en comptant sur votre soutien multiforme. 

Père Jean-Victor Miaka-Nzaba 
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Saint-Valentin 2015 
20 couples ont répondu à notre invitation et ce, 

malgré les grippes, les départs en vacances ou les 

imprévus… Des jeunes couples mais aussi d'autres 

ayant déjà une longue route ensemble... 

Le thème de la soirée  « s’aimer et se le dire » se 

déclinait en chantant, en mimant, en dansant pour 

terminer par le verre de l’amitié et 

l’incontournable rose rouge remise à chaque couple. 

Détente, ambiance chaleureuse, résument bien la 

soirée. Un grand merci à chacun des couples qui ont participé avec enthousiasme à cette fête. 

N’hésitez pas à nous rejoindre l’an prochain… 

Jean-François et Véronique / Anne et Alain  / Jeannine et Michel 

Se faire avoir 
 

-On va se faire avoir ! 
On discute ferme entre militants au  Comité d'Entraide. 

-Elle nous raconte des salades, elle ne loge même pas où elle nous l'a dit ! 
-Peut-être. Mais ce n'est pas sûr. Elle a dit incidemment qu'elle logeait ce soir à Massy, alors 
que depuis des mois elle disait loger à Villebon, mais beaucoup d'explications sont 
plausibles. Il y a doute. A-t-on vu des documents de Pôle Emploi, des bulletins de salaire, 
des quittances de loyer… etc ?  Pas  vraiment, pas méthodiquement. C'est une Assistante Sociale qui nous a signalé 
le cas de cette jeune femme sans ressources, qui attend un enfant pour dans 2 mois. Alors on ne va pas l'empoisonner 
en lui demandant de fournir à nouveau N pièces justificatives... Elle risque d'être à la rue avant. 

-Oui, mais on se fait avoir, son histoire est bidon !  
-Tout n'est pas bidon, le sien par exemple (rires). Et qu'est ce que c'est exactement, se faire avoir ? 
On ne sait jamais tout des personnes qu'on aide. Elles cachent parfois une partie de leur histoire, qu'elles frappent à 
d'autres portes par exemple. Elles n'ont pas obligation de tout dire à tous les intervenants, de quel droit l'exigerions 
nous ? Aider c'est risquer un peu, de se tromper, de perdre son temps, d'encourager des vices, de mal utiliser son 
argent ou celui qu'on nous a confié... Soyons prudents certes, investiguons, renseignons nous, mais il faut trouver un 
juste milieu. Ne pas verrouiller a priori la porte trop longtemps.  

-Mais y'en a marre de tous ces gens qui pompent du fric... ces immigrés...ces paresseux… 
-Oui, cela ne finira jamais. Mais on peut soulager la misère et on ne peut vivre bien en l'ignorant. 
C'est vrai que l'aide coûte très cher, à tous les dispositifs de secours, à tous les donateurs, à tous les contribuables… 
Mais ne rien faire, c'est aller sûrement à une société invivable, et au total beaucoup plus coûteuse. Et surtout, pour les 
chrétiens, c'est oublier l'Evangile. 

-C'est leur faute. 
-Ces cabossés de la vie, ils n'ont surtout pas eu de veine. Peut-être en sont-ils un peu responsables, et alors ? Ils sont 
là en détresse, on ne peut les ignorer. Et nous aussi avons notre part de responsabilité de leur situation, au moins 
collectivement.  

-Cette jeune femme-ci n'est pas prioritaire. 
-Elle est tout de même bien dans le pétrin. 
Il faut sélectionner les aides selon les vrais besoins des gens, pas selon leurs mérites qu'on est bien incapable 
d'apprécier vraiment. Certes ne pas aider un ivrogne à boire, car ce n'est pas un vrai besoin (sauf exception…). 
Chacun est bien obligé de sélectionner les aides qu'il apporte, mais quand on hésite, allons-y quand même, et à la 
grâce de Dieu. Il nous a déjà fait connaître le cas, alors il ne nous abandonnera pas. Et si un généreux se fait avoir en 
apparence, presque toujours l'aide a quand même été utile, pour l'autre, pour la société, pour le donateur aussi, qui a 
senti quel sens avait sa vie.  
Les chrétiens ont un modèle qui s'est fait totalement avoir il y a 2000 ans, au point d'être cloué sur la croix. 

Mais il est ressuscité ! 
Jean-Noël Lhuillier 
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Très peu 
connaisseur 
du continent 
asiatique 
dont 
l'émergence 
très rapide 
marque 
notre 

temps, j'ai saisi l'occasion d'un 
voyage organisé par d'anciennes 
élèves d'un établissement 
d'enseignement catholique pour 
en découvrir un pays, le 
VIETNAM, où fonctionnent 
certaines de ses "filiales" et avec 
lequel la France partage un peu 
d'histoire commune. Le 
dépaysement garanti suscite la 
réflexion sur la rencontre des 
civilisations que la mondialisation 
nous amène à assumer, en 
particulier un passé de sang (pays 
en guerre la seconde partie du 
XX° siècle contre la France, puis 
les Etats-Unis, puis la Chine) 
n’interdit pas un futur pacifié. 
 
Dépaysement au plan civil 
d'abord : INTENSITE de la vie 
collective sur les trottoirs des villes 
et les chemins de campagne de 
6h du matin à tard dans la nuit ; 
accroupis ou assis sur de petits 
tabourets autour de petites tables, 
les Vietnamiens y vivent en 
permanence ; les femmes y font la 
cuisine, y transportent en 
palanquin des ballots et des 
soupes fumantes ;  les hommes y 
"palabrent", bricolent leurs motos, 
boivent, mangent, jouent et parfois 
dorment dans des hamacs, ou sur 
leur moto. Les vietnamiens aiment 
la discussion, la compagnie, le 
bruit, la vie : être et faire 
ensemble. Ils sont ainsi installés 
aux endroits où il y a du monde, le 

long des 
routes, des 
rues, des 
rivières. 
ETERNITE 
paisible de 
la 
campagne ; 
dans les 
rizières, 
buffles, 
hérons, 
chapeaux 

coniques typiques sous une légère 
brume, terre d’une fertilité 
exceptionnelle dans le delta du 
Mékong : fleurs et fruits de toutes 
sortes à foison. 
MODERNITE trépidante de Hanoï et 
surtout Saïgon (10M d'habitants); 
gratte-ciel, grands hôtels, boutiques 
de luxe, hordes de motos par rangs 
de 8 à 10… côtoient les marchés 
couverts, ou flottants, les immeubles 
très étroits « tubes », les petites 
maisons des comptoirs portugais, 
japonais… Dans cette course en 
avant, le plaisir pour un français est 
grand de voir l’attention portée à la 
conservation des constructions 
coloniales. 
Dépaysement au plan religieux 
maintenant,  caractéristique de 
notre voyage : 
Partagé de par son histoire entre les 
deux principales religions 
asiatiques, le bouddhisme au Nord 
et l'hindouisme au Sud, auxquelles 
s'est ajouté à partir du 17ème siècle 
le catholicisme (400 ans déjà !), le 
Vietnam trouve son unité spirituelle 
dans le culte des ancêtres, car dans 
ce pays on fête l’anniversaire de la 
mort mais pas de la naissance ; leur 
autel est à l'honneur dans chaque 
demeure, on y dépose en 
permanence des offrandes, on y 
brûle des bâtonnets d'encens… Via 
les morts, le divin est familier. Au 
bout de 5 ans, (pourquoi 5 ?), on les 
transporte dans l’autel de la lignée : 
maison à part entière à la ville ou à 
la campagne entretenue par le chef 
de la lignée vivant. 
Avec environ 10% de la population, 
(près de 10 millions de fidèles, ce 
qui en fait le 2ème pays catholique 
d'Asie), le catholicisme semble 
actuellement paisiblement intégré 
sous un régime officiellement 
athée ; il s'affiche comme les autres 
religions : églises nombreuses dans 
certaines régions, statues du Christ 
et de la Vierge dans l'espace public 
ou sur les balcons… Ce qui 
n’empêche pas des frictions 
récurrentes au sujet d’immeubles 
confisqués par les communistes en 
1954 (cathédrale de Saïgon). 
Ainsi de nombreux bâtiments 
d’écoles de Dalat et Saïgon de la 
congrégation des chanoinesses de 
Saint-Augustin ont été pris par l’Etat 

pour en faire des écoles publiques. 
Mais les sœurs ont, en continuant à 
vivre à côté dans ce qu’on leur avait 
laissé (l’église, les bâtiments de leur 
clôture, un jardin…), trouvé 
comment continuer à avoir un rôle 
éducatif sur les principes de saint 
Pierre Fourier : « Gagner une seule 
âme dans vos écoles... est plus que 
de créer un monde » ou « ne nuire à 
personne, être utile à tous » : ainsi 
les jeunes filles des ethnies des 
montagnes vont au lycée mais sont 
en pensionnat chez les sœurs à 
Dalat et à Saïgon : les enfants 
autistes sont accueillis dans un 
jardin d’enfants au milieu d’autres et 
les enfants non scolarisés de 
Saïgon ou des montagnes peuvent 
venir étudier à «l’école du cœur» en 
étant pensionnaires à n’importe quel 
âge… ainsi petit à petit leur rôle 
éducatif est de nouveau reconnu et 
des liens se recréent, elles ont plein 
de projets : quelle leçon de 
créativité et de ténacité ! 
Aux offices dans les cathédrales 
comme dans la chapelle des sœurs, 
la proportion de jeunes est 
étonnante, voire très émouvante 
pour un français, les chants 
vigoureux, l'atmosphère est à la fois 
priante et heureuse. Eux aussi 
viennent redonner du « peps aux 
Européens », comme le déclarait un 
Philippin lors du voyage du pape (La 
Croix des 17-18 janvier 2015). 
VITALITE donc de cette Eglise qui 
rejoint les propos du pape François 
sur l'Asie, avenir de l'Eglise et qu’il 
vient de concrétiser par l’élévation 
au cardinalat de l’archevêque 
d’Hanoï. 
Je conclus par cette dernière 
expression, illustration de 
l'opposition tragiquement vérifiable 
entre notre continent fatigué (le 
pape François à Strasbourg) et 
d'autres en pleine expansion parce 
que sachant s'adapter, se 
transformer tout en gardant le 
meilleur d'une identité ouverte ; la 
trajectoire actuelle du Vietnam 
montre que la mondialisation, la 
rencontre des civilisations peut être 
heureuse. Savoir accueillir (les 
religions, la modernité, la 
différence....) et intégrer pour 
croître, que désirer de plus pour 
notre pays et notre Europe  

 

Claude Bertrand 

�  Un ailleurs très instructif 
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« Des bancs pour St-Martin » 
  
Ces deux dernières années, près d’une trentaine de chaises ont 

été retirées des nefs en raison de leur dangerosité et de leur 
dégradation (paille défaite, casses, vermoulues). Une trentaine de 
chaises au moins devraient être, elles aussi, retirées prochainement de 
la circulation  (pieds et dossiers cassés, paille à refaire, collage…). Dans les années qui viennent, c’est près de 
20% des chaises qui devront faire l’objet d’un remplacement car les restaurer demanderait énormément de 
temps et beaucoup d’argent pour des résultats peu probants. 

Les commissions de sécurité imposent que les chaises soient solidarisées, par 3 ou 4. On peut observer 
que les assemblages actuels sont composés de 7 modèles de chaises, très disparates, qu’il faudrait reprendre, 
ce qui n'est pas très heureux dans une église pourtant monument historique. 

C’est la raison pour laquelle, à l’instar de la plupart des paroisses de notre secteur, les chaises de la nef 
centrale de l’église seront prochainement remplacées par des bancs, plus pratiques à manipuler, plus résistants 
et qui rendraient un peu d'homogénéité au mobilier. Les chaises encore utilisables seraient, selon le modèle et 
leur état, soit réparties dans les nefs latérales, en complément des bancs existants, dont certains sont déjà en 
cours de restauration, soit stockées en vue des grandes fêtes où il manque souvent de places assises, soit 
encore vendues par lots. 

Deux entreprises spécialisées dans le mobilier liturgique ont été consultées. Un modèle a été retenu 
parmi 6 proposés, et la couleur a été choisie à partir d'une palette de 11 couleurs différentes. Modèles et 
couleurs ont été soumis au choix final d’une commission de paroissiens composée de : 2 représentants de 
l’équipe ménage, 2 membres de l’Equipe Animatrice (EA St-Martin), 2 membres du Conseil Paroissial des 
Affaires Economiques (CPAE), 2 membres de l’AOECP (en charge de l'entretien de l'immobilier paroissial),  
plus 2 membres de l’équipe deuil et 2 membres de l'équipe florale pour la couleur. 

Ce projet nécessite un investissement de l’ordre de 30 500 €. Ce qui rapporte la place à environ 

150€.  La moitié du montant est déjà assurée. Le complément de cet investissement ne peut être totalement 

supporté par les finances de la paroisse St-Martin. C’est pourquoi, pour recueillir l’argent nécessaire à 

l’acquisition de ces bancs, il est envisagé un financement multiple, faisant notamment appel à des dons. Pour 

ce qui nous concerne, les dons sont déductibles des impôts selon la réglementation fiscale en vigueur, à savoir 

66% du don dans la limite de 20% du revenu imposable du donateur. Les modalités particulières sont présentées 

sur les bulletins d’enregistrement. 
Les personnes désireuses de participer concrètement à ce projet sont invitées à prendre un bordereau 

d’engagement à la sortie de l'église, ou à découper le bordereau ci-dessous, et à le retourner, au plus tôt, 

dûment rempli, au Centre Pastoral Sainte-Geneviève (CPSG) sous enveloppe mentionnant "projet bancs", 

accompagné de leur don. 
Les bancs devraient être livrés pour les grandes fêtes du 

printemps (Ascension ou Pentecôte). Nous comptons fortement sur 

une large participation de paroissiens pour ne pas obérer trop 

longtemps les finances de la paroisse sur ce projet qui s'imposait à 

elle.        Thierry Maes 

Paroisse  Saint-Martin de Palaiseau 

Paroisse Saint-Martin de Palaiseau 

BULLETIN DE SOUSCRIPTION  
au projet Bancs d’église  
(avant le 30/04/2015) 

 

NOM :………………………………… Prénom : …………………………... 

N° et Rue : ………………………………………………………… 

Code postal : ………Ville : ………………………………….. 

 
Je fais un don de :………… €   

par chèque bancaire au nom de ADECE,  

à retourner au presbytère  
5 impasse de la Terrasse 91120 PALAISEAU 
 

Pour les personnes imposables déduction de 66% du montant du don dans 
la limite de 20% du revenu imposable 
 

Date et Signature : 

� 
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 « LES CHRÉTIENS D’ORIENT » 
Centre Pastoral le 10 mars 

 

Cette conférence a été donnée par Jean-Michel Cadiot (°), journaliste à l’AFP (service religion), vice-
président de l'Association d'Entraide aux Minorités d'Orient (AEMO)… Jean-Michel Cadiot est le neveu et 
filleul du premier curé de St-Michel (1964-1976) : le Père Alphonse Gay. C’est avec émotion qu’il retrouve les 
lieux où il est venu, jeune, à la kermesse. C’est le petit-fils de Francisque Gay, ancien directeur de l’Aube, 
fondateur de La Vie Catholique, résistant, ministre… militant déjà à 18 ans dans les rangs du Sillon de Marc 
Sangnier. 

J.M. Cadiot a livré un panorama détaillé de la situation des chrétiens d’Orient depuis les origines 

Si nous sommes les héritiers de saint Pierre et saint Paul qui ont fondé l’Eglise latine (devenue la plus 
importante depuis la fin du moyen âge), l’Eglise d’Orient était la plus importante au début de la chrétienté et 
était constituée par l’Eglise d’Antioche fondée par saint Pierre, l’Eglise copte fondée par saint André, l’Eglise 
d’Egypte et d’Alexandrie par saint Marc, l’Eglise de Perse fondée par saint Thomas, l’Eglise Arménienne, 
chaldéenne, l’Eglise de Constantinople fondée par saint André… 

Au cours des siècles, les conciles condamnent les hérésies, tentent d’organiser les liens entre les différentes 
Eglises…  des séparations mais aussi des rapprochements interviennent avec l’Eglise latine…  

Les chrétiens d’Orient ont subi de multiples persécutions… Parmi les plus récentes les membres de l’Eglise 
d’Arménie (1 500 000 morts en 1915 et 1916), les catholiques de rite Grec de l’état d’Israël qui ont dû émigrer 
aux USA, les chrétiens d’Irak en 2003… 

L’Etat islamique en Irak est au Levant et né en juin 2011, à l’initiative d’Abou Bakr al-Baghdadi pour 
combattre l’armée de Bachar al-Assad.  Il a profité du chaos  qui a suivi la destitution de Sadam Hussein et a 
pris le matériel et les armes de l’armée irakienne. Il contrôle un territoire de 200 000 km2, bénéficie de l’argent 
du pétrole. Ce sont des barbares sans foi, ni loi, bafouant les règles internationales… Ils sont là pour conquérir 
le monde, éliminer ceux qui ne partagent pas leurs idées (7 000 musulmans ont été tués en Irak), tuant ou 
contraignant à l’exil les minorités religieuses (chrétienne ou autres).  Abou Bakr al-Baghdadi à la tête de 30000 
combattants a pris Mossoul (ancienne ville de Ninive, berceau de la chrétienté) en quelques heures, alors que 
les forces irakiennes étaient 20 fois plus importantes ; il est nommé « calife » le  29 juin 2014. Ce calife  est un 
chef de guerre mégalomaniaque, rusé (se servant des chrétiens comme bouclier), utilisant les médias et 
particulièrement les réseaux sociaux pour informer le monde sur ses atrocités (décapitations de journalistes), et 
les actes de barbarie qu’il commet en Syrie, en Libye, en Irak. Sur 1,3 million de chrétiens que comptait l’Irak 

il n’en resterait que 300 000. 

D’après J.M. Cadiot, les frappes aériennes ne suffiront 
pas à contenir et à éliminer l’Etat islamique (en effet les 
combattants se mêlent à la population), seule une 
offensive terrestre internationale peut l’éliminer. 

Cette conférence a suscité chez les participants un grand 
intérêt et des échanges passionnés. 
 

Michel Descaves 
 

Les paroissiens désireux de venir en aide aux chrétiens 
d’Orient peuvent contacter l’œuvre d’Orient  
(http://www.oeuvre-orient.fr ) ou l’Association 
d’entraide aux minorités d’Orient  
(AEMO http://www.aemo-france.fr/ ) dont J.M. Cadiot 
est le vice-président  
et Elish Yako le secrétaire général : 06 12 68 34 26  
(°) Bibliographie de J.M. Cadiot : Les chrétiens 
d’Orient Vitalité, souffrances, avenir (Salvator 2010) 
Francisque Gay et les démocrates d’inspiration 
chrétienne (Salvator 2006) 
Noun, chrétiens de Mossoul persécutés (2014) 

Paroisse Saint-Michel 
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Jeunes Adultes  :   
à vos marques, 

prêt ? … 

Partez avec les jeunes adultes 
Scouts et Guides de France 
de Palaiseau-Villebon ! Ils 
invitent tout jeune de 18 à 25 
ans ayant envie de s’investir à 
venir se joindre à eux pour 
tout ou partie du week-end 
campé des 2 et 3 mai afin de 
lui faire découvrir les grands 
moments de joies et de 
p ar t ag e  qu e  ré se rv e 
l’animation en pleine nature 
de plus jeunes. 
Renseignements : Philippe 
Mayol, 06 79 15 69 59, 
pmayol@club-internet.fr  

Eveil à la foi 2014/2015 

à tous les âges une foi qui s’éveille, se réveille ! 

Dans le domaine de l’éveil des petits à la foi, beaucoup de parents se sentent démunis, maladroits... 

« Comment leur parler de l’amour de Dieu, lui qu’on ne voit pas, qu’on n’entend pas, qu’on ne saisit 

pas ? Comment leur dire qu’il est là dans notre vie, lui que l’on ne peut pas leur présenter ?" 

Autrefois, la foi ne soulevait pas tant de questions… ou tout du moins, pas chez les plus jeunes. 

C'est pourquoi l'éveil à la foi permet au petit enfant de se familiariser avec des manières de prier en 

s’imprégnant de la prière de ceux qui l’entourent, il apprend à poser des gestes de la foi (signe de 

croix, mains ouvertes pour le Notre Père...) en imitant ceux qui les font avec lui, il aime écouter des 

histoires de la vie du Christ, découvre les fêtes religieuses...Tout ceci à travers des activités. 

L'éveil à la foi permet aussi de rassurer et d'encourager les parents à chercher, à tâtonner, à imaginer, 

à s’informer dans le domaine de l’éveil des petits, à partager leurs questions et leurs expériences avec 

d’autres parents et à interpeller les responsables de la pastorale. 

Il s'adresse aux enfants de 3 ans à 7 ans et se déroule pendant certaines messes ou lors de séances qui 

ont lieu le samedi de 16h45 à 18h au centre pastoral Ste-Geneviève (à côté du presbytère Saint-

Martin, 5 impasse de la Terrasse à Palaiseau). 

Les prochaines dates pour cette année : Samedi 11 avril Parabole 

   Samedi 30 mai Vierge Marie 

   Samedi 20 juin Fête/clôture de fin d'année avec les parents 

Blandine Porte 

Le samedi 11 avril, les jeunes du second cycle du 

diocèse présenteront les actions de solidarité qu’ils ont 

menées durant l’année. Pour clore cette journée de 

solidarité lycéenne, aura lieu un concert ouvert à 

tous  de  Steeve Gernez, à 20 h  

en l’église du Sacré-Cœur de Ris-Orangis  

(rue Pierre Brossolette). 

Paroisses de  Palaiseau 

Les  scouts La vie à l’aumônerie 

Jeudi Saint : Après la messe de 20h30 qui 

sera célébrée dans l'église Saint-Jean Bosco, il est 

organisé une nuit de prière jusqu'au 

vendredi 8h.  

Tous ceux qui souhaitent participer à ce moment 

de recueillement sont invités à s'inscrire avant le 

30 mars sur les feuilles mises à disposition dans 

chaque église. Cette inscription est nécessaire 

pour s'assurer qu'il y a toujours au moins deux 

personnes présentes dans l'église.   



10 

 
La vie à l’aumônerie 

PÈLERINAGE AU MONT SAINT-MICHEL 

Le dernier week-end de janvier, 25 jeunes de l’aumônerie 
(4ème/3ème et Second cycle – 13-18 ans) sont partis en 
pèlerinage au Mont-Saint-Michel, sur le thème «  Prenons 
le temps de... Chanter... Méditer... Marcher... Contempler ... 
Prier ... ». 

 Les temps forts de ce week-end ont été, une marche dans 
la baie autour du Mont, la visite de l'Abbaye, la messe avec 
les moines et les moniales de la fraternité monastique de 
Jérusalem, mais aussi des temps de partage entre jeunes. 

La marche a été marquée par des conditions météorologiques difficiles. Le froid, la pluie et même la grêle 
n'ont pas entamé l'ambiance au beau fixe du groupe. De nombreux fous rire lorsque l'on s’enfonçait dans les 
sables mouvants. Ce temps a bien renforcé la cohésion du groupe. 

La messe du dimanche nous a permis de vivre un temps de communion avec les 
moines et moniales et malgré les courants d'air glacial, nous étions hors du temps. 

« Il y avait du dénuement, les chants étaient beaux, les rayons de soleil filtraient 
dans l'abbaye c'est comme si Dieu nous faisait signe. » 

Nous étions 10 animateurs dont le Père Juvénal ; ce temps nous a permis aussi 
de partager, de mieux nous connaître et de renforcer notre envie d'accompagner 
les jeunes sur le chemin de la foi. 

Les animateurs 4/3 

RECETTES ET INGRÉDIENTS DU BONHEUR SELON LES JEUNES DE L’A.E.P. !6ème 
(11-12 ans) nous font part de leur méditation sur les  Béatitudes et sur le bonheur. 

Les ingrédients du bonheur : 
 

Pardonner, compagnie, aider, famille, 
ensemble, joie, aimer, foi, paix, 
consoler, confiance, dormir, amour 
partagé, amitié, retrouver, rire, 
écouter, musique, dormir, manger… 

La recette du bonheur des jeunes de L.V.V. 
- Etre aimé 
- Faire confiance 
- Aider 
- La famille 
- Donner et recevoir de l'Amour 
- Rigoler 
- Etre bon 
- Faire le bien 
- Espérer 

Alors, la recette du bonheur est de mélanger tous ces bons 
ingrédients, les faire cuire durant toute notre vie et les déguster 
un peu tous les jours afin que le Seigneur veille sur nous chaque 
jour. Et le bonheur serait aussi de la partager. 

La recette du bonheur des jeunes  
de Bièvres-Igny-Vauhallan 

 

Pour avoir une vie pleine de bonheur, il faut : 
une pincée d’humour à partager en famille ; 
saupoudrer de paix votre amitié pour rire 
ensemble ; afin de dormir avec confiance, 
consolez, aidez et pardonnez tout autour de vous ; 
offrir de la joie peut être utile pour retrouver 
l’espoir ; savoir écouter pourra nous faire 
entendre la musique de l’amour ; la meilleure 
nourriture d’un bonheur à partager sans 
modération. 

 

La recette du bonheur  
des jeunes de Palaiseau 

 

 

Nombre de personnes : 7 milliards 
de personnes (humanité) 

Temps de préparation : toute une vie 
Ustensiles : - le cœur de chacun - la 

terre - une chaine humaine - le 
soleil 

Ingrédients : des tonnes d’amour - la 
liberté - 7 milliards de sourire - 
une pincée d’école - la solidarité -
l’écoute - le partage - le respect - 
la santé. 

Préparation : Sur la terre, 
rassembler le cœur de chacun, en 
les liant, avec une chaîne humaine. 
Rajouter sur chacune des bouches, 
un sourire. ... 

 
Bonbon 
Offrir 
Nourriture 
Humour 
Espoir 
Utile 
Rire 
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A toi qui es venu chercher un rameau 
Tu es venu aujourd'hui 
pour chercher un rameau de buis. 
Tu souhaites qu'il soit béni. 
 
Si tu es venu chercher un porte-bonheur 
ou une protection divine, 
tu risques d'être déçu. 
Dieu, en effet, veut notre bonheur, 
mais il nous invite à le bâtir de nos mains. 
 
Mais si tu crois que vivre c'est aimer, 
même si la vie ne t'a pas fait de cadeaux, 
si tu penses que la justice, 
le respect de l'homme et la solidarité 
sont des valeurs qu'il faut faire progresser, 
si déjà tu essaies de regarder 
ce qui se passe autour de toi, 
si tu dis bonjour à ton voisin même s’il ne répond pas, 
si tu essaies de vivre debout 
et si tu agis pour que tout homme soit respecté au travail, 
dans le quartier ou ailleurs... 
Alors prends ce rameau de bon cœur  
et garde-le chez toi. 
Il te rappellera que la vie  
est plus forte que la mort, 
comme nous l'a prouvé Jésus, 
que son message d'amour 
est à vivre à tous les instants  
de notre existence. 
Ce rameau ne sera pas  
un porte-bonheur, 
mais le signe du bonheur  
que tu t'engages à construire 
pour toi et les autres  
avec l'aide de Dieu. 

Prière 
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Accueil au centre Ste-Geneviève 
Permanences du père Juvénal RUTUMBU le jeudi  
de 18 h à 19 h et le samedi de 10 h à 12 h 
Secrétariat : du lundi au vendredi de 9 h à 12 h 
stmartinpalaiseau@wanadoo.fr - � 01 60 14 01 83 

 

Accueil à Lozère Villebon Villejust 
A Lozère : dans la salle Schmickrath - Accueil le mercredi  
de 10 h à 12 h 30  et vendredi de 17 h à 19 h 30 
A Villejust  le samedi de de 10 h 30 à 12 h 30 et sur RV avec 
le père Arnaud José: elloeg@yahoo.fr ou 07 60 14 48 48 
Mercredi de 10 h à 12 h 30 vendredi de 17 h à 19 h 30 
accueil.lvv@gmail.com   -    � 01 72 86 90 65 
A Villejust à l’église de 10 h à 12 h 

Accueil à Bièvres-Igny-Vauhallan 
Bièvres : accueil le mercredi de 16h  à 19 h 
� 01 69 41 20 47 (répondeur/fax), sauf le mardi  
Igny : accueil du Père Mesmin, le jeudi de 16h à 19h,  
accueil le vendredi de 17 à 19h  � 01 69 41 08 17  
Vauhallan samedi matin - � 01 69 41 39 34 - 06 41 14 18 30 

L’écho de nos clochers :  journal des paroisses du secteur 
Responsable : Juvénal RUTUMBU avec les EA. 

 

secteur-palaiseau.evry.catholique.fr  

 

 

Baptêmes 
 Saint-Martin – Saint-Michel  
Klervi Blanc, Leana Batista 
 

Funérailles 
 Saint-Martin – Saint-Michel 
Irma ROUGEAULT, Manlio NICOLAI, Simone TANGUY, 
Roger BELDA, Jean LEFEVRE, Renée GALATEAU,  
Denise WURMSER, Guillaume LE TYRANT,  
Adelino DE OLIVEIRA-PINTO, Adrienne JEANNIN,  
Guy ROUX, Micheline BLAIN, Jean-Pierre JEANNIN,  
Marie LE FLOCH, Jeannine ESCULIER,  
Françoise DEBRARD, Marie GARNIER 
 Lozère-Villebon-Villejust 
Charlotte MARCHAND, Jean-Claude BALIVET,  
Thérèse MARMORAT, Monique DELATTRE, Marcel 
DANIEL, Jacqueline BISCHOFF, Daniel BUISSON 
 Bièvres-Igny-Vauhallan 
Louise REVIRIAUD, Rose CAILLEUX, Serge JOBEY,  
Jean LONGET, Guénolé LE RESTE, Gérard LE BOULC’H, 
Hélène BONOURE 

Carnet  février - mars 2015 

 

Samedi 28 mars : 18h30 Célébration des Rameaux à Lozère 

Dimanche 29 mars : Dimanche des Rameaux  

  9h30 Saints-Côme-et-Damien 
10h00 Abbaye de Limon 
10h30 Saint-Nicolas d’Igny 
11h00 Saint-Martin de Palaiseau et Saint-Sébastien 
18h30 Saint-Michel du Pileu 
19h00 N.D. de Lozère  

Mardi 31 mars : 20h30 Messe chrismale  à Cathédrale d’Évry 
Jeudi 2 avril : jeudi saint  

18h00 St-Nicolas d’Igny pour les enfants et les jeunes 
18h00 Abbaye de Limon 
20h30 St Jean Bosco pour tout le secteur  
22h00-8h00 St-Jean Bosco : veillée de prière 

Vendredi 3 avril : Chemin de croix  
15h00 St-Martin de Palaiseau, St Jean Bosco, St Michel 
17h30 St-Michel pour les jeunes 

    Office de la Passion  
18h00 Abbaye de Limon 
20h30 St Martin de Palaiseau pour tout le secteur 

Samedi 4 avril : Vigile pascale  
21h00 N-D de Lozère, avec baptême de Pauline St-Martin 

de Palaiseau, avec les baptêmes de Elise, Gwladys, 
Isabelle et Sophie. 

 St-Martin de Bièvres, Abbaye de Limon. 
Dimanche 5 avril : Jour de Pâques  

09h30 Vauhallan, St Côme 
10h00 St-Michel, Abbaye de Limon 
11h00 St-Julien de Villejust, St-Martin de Palaiseau,  
  St-Pierre d’Igny 
18h30 St-Michel 
19h00 N-D de la Nativité de Lozère 

HORAIRES DE LA SEMAINE SAINTE 


